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–	Des soldats ? Mais nous étions pourtant 
	 toutes seules. 
–	Si, si, insista l’homme. Nous les avons même 
	 comptés. Il y en avait seize. Aussi sommes- 
	 nous partis au plus vite.
Quelques jours plus tard, elles apprennent que 
ce même soir, pendant une réunion de prières 
comptant 16 personnes, on avait prié particu-
lièrement pour elles et leur sécurité.

A ton avis, quel verset va le mieux avec ce 
récit ?

Je te garderai (suite)

« La sentinelle dit: Le matin vient, et aussi la 
nuit. Si vous voulez vous enquérir, enquérez-
vous; revenez, venez » (Ésaïe 21 : 12)

« Garde ton cœur plus que tout ce que l’on 
garde, car de lui sont les issues de la vie » 
(Proverbes 4 : 23)

« Il ne permettra point que ton pied soit 
ébranlé ; celui qui te garde ne sommeillera 
pas » (Psaume 121 : 3)
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notre Dieu sauveur et son 
amour envers les hommes 
sont apparus, il nous sauva » 
(Tite 3 : 4, 5)
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« Mais, quand la bonté de notre Dieu sauveur 
et son amour envers les hommes sont apparus, 
il nous sauva » (Tite 3 : 4, 5)

La bonté et l’amour de Dieu sont apparus  
lorsque Jésus est venu pour sauver des êtres 
méchants comme nous. A ce moment il n’y 
avait plus aucun espoir de nous sauver nous-
mêmes car nous étions tous perdus. 
Peut-être penses-tu n’être pas aussi méchant 
que beaucoup d’autres, mais  devant Dieu, 
même un petit mensonge ou un peu de déso-
béissance nous ferme l’entrée du ciel.
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« Là où deux ou trois sont assemblés 
en mon nom, je suis là au milieu d’eux »
(Matthieu 18 : 20)

Comme presque plus personne n’y venait, on 
avait supprimé la réunion de prière du mer-
credi qui se tenait auparavant dans la salle 
de l’école d’une petite ville du Connecticut en 
Amérique du Nord.
Pourtant une femme persista à y aller. Elle 
s’y rendait, priait, lisait sa Bible, chantait l’un 
ou l’autre cantique et se retirait le cœur tout 
joyeux.

–	D’où venez-vous ? lui demanda un jour un 
	 voisin.
–	De la réunion de prière.
–	Je croyais qu’on l’avait supprimée. Et qui y 
	 était ?
–	Il y avait le Seigneur et moi. Nous avons eu 
	 une heureuse réunion, et mercredi prochain 
	 il y en aura une semblable.

Le fait se répandit dans la ville. L’exemple de 
cette femme travailla le cœur de plusieurs.
Quelle surprise pour cette femme de trouver la 
semaine suivante la salle remplie !

Une réunion de prière
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Chapitre 1 v. 40 à 45

La lèpre est une maladie qui était autrefois in-
guérissable. Dans la Bible, la lèpre est l’image 
du péché. Le lépreux pense que le Seigneur 
peut le guérir mais il n’est pas sûr qu’il le 
veuille. Jésus répond : « Je veux, sois purifié ». 
Aujourd’hui encore il veut que tous les hommes 
soient sauvés.
Hélas ! il y en a tant qui ne le veulent pas ! Jésus 
dit au lépreux de ne pas dire qui l’a guéri. Mais 
il ne l’écoute pas et le raconte à tous ceux 
qu’il rencontre. Alors le Seigneur ne peut plus 
entrer dans la ville. Il ne veut pas d’une publi-
cité qui attirerait des curieux qui n’ont pas de 
vrais besoins.
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– De quoi sommes-nous délivrés ?

– Qui nous délivre ?  

– Quelle est cette rançon ?

– Quand a-t-elle été payée ?

–	Du péché, c’est-à-dire de ce que 
	 nous faisons de mal : quand nous disons 
	 un mensonge ou quand nous sommes méchants !

–	C’est le Seigneur Jésus qui nous délivre 
	 (Ephésiens 1.7).

–	 Le sang précieux de Christ (1 Pierre 1 : 19).

–	Il y a 2000 ans environ, lorsque Jésus a été crucifié.  
	 Alors il a payé à notre place la punition que 
	 nous méritions.

La rédemption
La rédemption est la délivrance moyennant une rançon.
Une rançon est de l’argent ou autre chose qu’on donne en échange d’une délivrance. 
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Par la porte poussée violemment du pied, Igor 
Trozik, le policier chargé d’arrêter les chré-
tiens pour les mener en prison, s’engouffre 
dans la pièce.
–	Ramassez vos affaires, je vous emmène, 
	 crie-t-il au pasteur occupé à boire son thé.
Le policier commence à fouiller partout. 
Ouvrant les placards, renversant les chaises, 
il met tout sens dessus dessous, tout en sur-
veillant le pasteur du coin de l’œil.
–	Voulez-vous une tasse de thé ? demande celui- 
	 ci avec douceur.
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son cœur pour venir à 
moi ? dit l’Éternel » 
(Jérémie 30 : 21)
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« Qui est celui qui engage son cœur pour 
venir à moi? dit l’Éternel » (Jérémie 30 : 21)

Peut-être depuis ton plus jeune âge, tu as en-
tendu parler de Dieu et de son amour. Cela a-t-il 
changé quelque chose dans ta vie ? La question 
posée par ce verset est très importante. 
Engager son cœur, n’est-ce pas aimer celui 
qui a donné sa vie pour nous sauver ?
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« Que votre douceur soit connue de 
tous les hommes ; le Seigneur est proche » 
(Philippiens 4 : 5)

Igor Trozik hésite un peu, mais comme il fait 
rudement froid :
–	D’accord ! grommelle-t-il.
Le pasteur prépare une deuxième tasse de 
thé.
–	Vous l’aimez fort ? demande-t-il.
Le policier suit chaque geste du pasteur d’un 
air méfiant, tout en fouillant partout. Soudain 
il bouscule une étagère. Un livre de cantiques 
tombe et s’ouvre sur la table.
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« Si nous confessons nos péchés, il est fidèle 
et juste pour nous pardonner nos péchés et 
nous purifier de toute iniquité »
(1 Jean 1 : 9)

Jérôme a pris de l’argent dans le porte-mon-
naie de sa maman.
Les sucreries et le petit jouet qu’il a achetés 
avec cette somme ne lui ont procuré aucune 
joie. Au contraire il se sent très malheureux.
Que faire ?
Un jour, n’y tenant plus, il a tout dit à sa ma-
man. Voilà la confession !
Sa maman lui a pardonné, mais elle lui a dit 
combien il était important qu’il confesse ce 
qu’il a fait à Dieu. Le péché est d’abord contre 
lui.
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Chapitre 2 v. 1 à 12

On porte un paralysé. Mais il y a bien trop de 
monde dans la maison pour accéder jusqu’à 
Jésus. Mais la foi des porteurs trouve tout de 
suite une solution. Ils descendent l’infirme par 
le toit juste devant Jésus.
N’hésite pas à apporter, par la prière, des per-
sonnes qui ont besoin que le Seigneur Jésus 
les sauve. 
Ainsi tu agiras comme les porteurs à l’égard 
de cet infirme.
Jésus s’occupe d’abord de la maladie intérieu-
re en pardonnant les péchés du paralysé. Puis 
il le guérit de son handicap.
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Jésus a dit : « Aimez vos ennemis ; faites du 
bien à ceux qui vous haïssent » (Luc 6 : 27)

Machinalement Igor Trozik lit ces lignes :

Avec ces paroles, surgit dans sa mémoire le 
souvenir de sa mère, le seul être qui l’ait vrai-
ment aimé… Il se souvient d’avoir chanté ces 
paroles autrefois sur ses genoux.
Il est tiré de ses pensées par la voix du pas-
teur qui, lui aussi, l’observe :
–	Voulez-vous que nous chantions ensemble 
	 ce cantique ?

Le voleur de Dieu (suite)
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ce qui est vraiment 
la vie » (1 Timothée 6 : 19)
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« …Afin qu’ils saisissent ce qui est vraiment 
la vie » (1 Timothée 6 : 19)

Quand nous croyons au Seigneur Jésus, c’est 
comme si nous naissions une seconde fois. 
Même si nous mourons, notre âme va près 
de Jésus vivre éternellement. En attendant 
nous nous éloignons du mal parce que nous 
l’aimons.
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« Dieu est bon, lui, envers les ingrats et
les méchants » (Luc 6 : 35)

Igor Trozik sursaute comme si on l’avait dé-
masqué :
–	Assez de vos bondieuseries, siffle-t-il entre 
	 ses dents.
Prenant la tasse qu’on lui offre, il continue :
–	Evidemment, comme tout le monde, vous me 
	 prenez pour un monstre !
Le pasteur réfléchit tout en remuant son thé :
–	Pas un monstre, mais je pense que vous êtes 
	 un voleur.
–	Moi, un voleur ! glapit le policier.
–	Attention ! vous allez renverser votre thé, re-
	 prend le pasteur.

Le voleur de Dieu (suite)
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« Que personne ne vous frustre du prix du 
combat, faisant sa volonté propre »
(Colossiens 2 : 18)

Ceux qui l’aiment désirent l’imiter. Ils ne 
désirent plus agir selon leur propre volonté 
mais en accord avec la volonté de Dieu. 

Faire ma propre volonté c’est faire ce 
qui me plaît. En effet, faire sa propre 

volonté, c’est agir sans tenir compte 
de la volonté de Dieu. 

Lorsqu’il était sur la terre, le Seigneur Jésus 
a dit : « Je fais toujours les choses qui

 lui plaisent. » (Jean 8 : 29). Il a toujours 
fait la volonté de Dieu jusqu’à mourir sur la croix 

car Dieu voulait qu’il nous sauve 
en mourant à notre place.
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« Christ, alors que nous étions encore sans 
force, au temps convenable, est mort pour 
des impies » (Romains 5 : 6)

Mais c’en est trop pour Igor Trozik qui s’avance, 
l’air menaçant :
–	Et qui ai-je volé ?
–	Dieu, répond le pasteur en levant vers lui 
	 ses yeux clairs. Voyez-vous, en mourant sur  
	 la croix, Jésus Christ a racheté des hommes 
	 comme vous et moi. En le refusant comme  
	 Sauveur, on le vole.

Le voleur de Dieu (suite)
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Chapitre 2 v. 13 à 17

Les Juifs n’aimaient pas Lévi, le publicain. Il 
travaillait pour les Romains qui occupaient 
leur pays.  Mais Jésus invite Lévi à le suivre. 
Les pharisiens sont choqués de voir Jésus 
manger chez ce publicain et au milieu de per-
sonnes qu’ils méprisent.
C’est pour ceux qui sont perdus que Jésus est 
venu, pour ceux qui réalisent qu’ils ont besoin 
de lui. En fais-tu partie ?
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« Mais là où le péché abondait, la grâce 
a surabondé » (Romains 5 : 20)

Tout cela est dit d’un ton paisible. Pourtant le 
policier ricane :
–	Dieu veut me sauver ! mais regardez mes 
	 mains, vous ne savez pas combien de sang 
	 y reste collé.  Alors, votre sacrée croix, ce n’est 
	 pas pour moi !
Le pasteur le fixe longuement de ses yeux 
clairs :
–	Faites-en encore dix fois plus, mais n’oubliez 
	 pas que l’amour de Dieu restera toujours 
	 plus grand que votre méchanceté.

Le voleur de Dieu (suite)
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« Christ la puissance de Dieu et la sagesse 
de Dieu » (1 Corinthiens 1 : 24)

Est-ce que « être sage » veut dire « être  
	 gentil » ?

Qui donc est cette sagesse ?

	 Dans le langage courant : oui. Mais le livre 
	 des Proverbes qui est une partie de la Bible 
	 présente la sagesse comme une personne. 
	 Elle se tient debout et parle. 
	 (Proverbes 8 : 1 à 11)

	 Si tu veux, nous pourrions lire un verset 
	 dans 1 Corinthiens 1 : 30 : « Le Christ Jésus  
	 nous a été fait sagesse de la part de Dieu ».  
	 Jésus Christ est donc la sagesse personnifiée.  
	 Connaître la sagesse, c’est apprendre à  
	 toujours mieux connaître le Seigneur Jésus. 
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« Ma parole n’est-elle pas comme un feu, dit 
l’Éternel, et comme un marteau qui brise le 
roc ? » (Jérémie 23 : 29)	 	

Cette fois, le policier ne répond rien. Atteint 
dans sa conscience et dans son cœur, il ne 
peut plus lutter contre les paroles du fragile 
pasteur qui, en face de lui, boit son thé à pe-
tites gorgées.
Depuis longtemps jamais réunion de prière 
n’a été davantage marquée par la grâce de 
Dieu que celle qui s’est déroulée ce soir-là, 
et à laquelle a assisté le pasteur accompagné 
d’Igor Trozik. Les participants ont d’abord eu 
un recul en voyant arriver le policier. Mais ils 
ont saisi que la miséricorde de Dieu est pour 
tous, et que pour les grands pécheurs, Jésus 
reste un grand Sauveur.
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plus que tout ce 
que l’on garde, 

car de lui sont les 
issues de la vie » 
(Proverbes 4 : 23)
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« Garde ton cœur plus que tout ce que l’on 
garde, car de lui sont les issues de la vie » 
(Proverbes 4 : 23)

Garder son cœur c’est faire attention à ce que 
nous aimons. A la cour du roi Nébucadnetsar, 
Daniel, le jeune Hébreu, ne s’est pas précipité 
sur tout ce qu’on lui présentait. Il a décidé 
dans son cœur de ne pas se souiller par les 
mets délicats du roi, c’est-à-dire la nourriture 
raffinée que le roi mangeait. 
Comme pour lui il n’y a que l’amour du Sei-
gneur qui peut te protéger de tout le mal que 
le monde présente.
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« Paul rendait témoignage… 
que Jésus était le Christ » (Actes 18 : 5)

Lorsque quelqu’un voit un accident se produire, 
on dit qu’il en est témoin. On lui demandera 
alors de raconter ce qu’il a vu.
Chaque chrétien est appelé à rendre témoi-
gnage. Il peut dire et montrer qu’il est heureux 
parce que Jésus lui a pardonné ses fautes. Il 
peut parler de son Sauveur qui veut apporter 
le bonheur à tous ceux qui se confient en lui. 
Lorsque les chrétiens se rassemblent pour 
prier et chanter les louanges du Seigneur Jésus, 
ils montrent qu’ils sont unis comme une famille : 
ils sont les enfants de Dieu parce qu’ils ont 
reçu Jésus dans leur vie.



février
Le temps

d’aujourd’hui

26
Chapitre 2 v. 18 à 22

On jeûne quand on ne mange pas, à cause 
d’une tristesse ou d’un deuil. En se privant 
de nourriture les pharisiens pensaient obéir à 
Dieu. Ils trouvent que les disciples de Jésus 
devraient jeûner comme eux. Si les pharisiens 
avaient aimé le Seigneur, au lieu de jeûner, ils 
se seraient réjouis de l’avoir au milieu d’eux.
Comme un tissu neuf cousu à un vieux vêtement, 
leur comportement ne convenait pas alors que 
Jésus était parmi eux.

L’évangile selon Marc
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« Vous regardez à l’apparence » 
(2 Corinthiens 10 : 7)

Voici les masques ! C’est à qui dissimulera son 
visage derrière le masque le plus terrifiant ou 
le plus drôle. 
–	Qu’est-ce qui se cache derrière cette tête de  
	 clown qui rit aux larmes ?
–	Peut-être beaucoup de tristesse…

Mais sans mettre de masque, beaucoup de 
personnes cherchent à se donner une appa-
rence pour cacher un cœur triste et vide ou 
une conscience chargée. Dès le début de la 
Genèse, l’homme a cherché à se cacher, com-
me si on pouvait cacher quelque chose à Dieu 
(Genèse 3 : 8).
Pourtant inutile de nous cacher devant Dieu. Il 
nous connaît à fond. Il sait si nous aimons le 
Seigneur Jésus et si nous désirons l’écouter.

Carnaval !
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« Si quelqu’un aime le monde, l’amour du 
Père n’est pas en lui ; parce que tout ce qui 
est dans le monde, la convoitise  de la chair, 
et la convoitise des yeux, et l’orgueil de la 
vie, n’est pas du Père » (1 Jean 1 : 15 à 16)

Convoiter, c’est vouloir quelque chose que 
Dieu ne désire pas nous donner. La Bible parle 
de trois sortes de convoitises :

–	La convoitise de la chair :
Notre monde propose tant de tentations : Bien 
manger, bien boire, bien s’amuser… Mais 
qu’en pense le Seigneur ? Chercher son bien-
être et des satisfactions égoïstes n’est pas 
l’idéal d’un chrétien fidèle.
– La convoitise des yeux :
Que de choses à regarder dans notre monde de 
l’image ! Faisons pourtant attention à ne pas 
regarder n’importe quoi. Certaines images res-
teront longtemps gravées dans notre mémoire 
et pourront nous faire beaucoup de mal.
– L’orgueil de la vie :
Si je cherche toujours à me faire remarquer, à 
être admiré, à être quelqu’un d’important, je 
ne ressemblerai pas au Seigneur Jésus. Il n’a 
pas cherché à dominer les autres mais il s’ap-
prochait de ceux qui étaient malheureux pour 
les consoler.


